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Au creux des 250 kilomètres de côtes dunaires 

battues par les houles atlantiques, le bassin 

ŘΩ!ǊŎŀŎƘƻƴ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ǳƴ ƘŀǾǊŜ ŘŜ ǉǳƛŞǘǳŘŜ ǇƻǳǊ 

la faune comme pour les marins naviguant dans 

le golfe de Gascogne. 

aŀƛǎ ŎŜǘǘŜ ǉǳƛŞǘǳŘŜ ƴΩŜǎǘ ǉǳΩƛƭƭǳǎƛƻƴΦ {ŀ ƎŜƴŝǎŜ 

ƴΩŀ ǉǳŜ ǉǳŜƭǉǳŜǎ ǎƛŝŎƭŜǎΣ ŎΩŜǎǘ-à-dire quelques 

frŀŎǘƛƻƴǎ ŘŜ ǎŜŎƻƴŘŜ ǎǳǊ ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ƎŞƻƭƻƎƛǉǳŜΦ 

Ses passes, corridors qui relient la lagune à 

ƭΩƻŎŞŀƴΣ ǎŜ ǘǊŀƴǎŦƻǊƳŜƴǘ ǎƻǳǎ ƴƻǘǊŜ ǊŜƎŀǊŘΣ Ł 

chaque marée. Comme une artère vitale, elles 

ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ƭŜ ŦƭǳȄ Ŝǘ ƭŜ ǊŜŦƭǳȄ ŘŜ ƭΩƻŎŞŀƴ  Řŀƴǎ ƭŀ 

lagune, terre de bord de mer à marée basse, et 

mer enserrée dans les terres à marée haute. 

!ǾŜŎ ƭŜǎ ŀǇǇƻǊǘǎ ŘΩŜŀǳ ŘƻǳŎŜ ŘŜǎ ǊƛǾƛŝǊŜǎΣ ŎŜǘǘŜ 

ŀƭǘŜǊƴŀƴŎŜ ŎǊŞŜ ǳƴŜ ƳƻǎŀƠǉǳŜ ŘΩƘŀōƛǘŀǘǎ ƴŀǘu-

rels, très attractifs et productifs. En plantant la 

forêt sur toutes leǎ ŘǳƴŜǎΣ ƭΩƘƻƳƳŜ ŀ ǘŜƴǘŞ ŘŜ 

fixer ce paysage mouvant pour la sécurité de la 

ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴΦ [ŀ ƘƻǳƭŜ ŎƻƴǘƛƴǳŜ ŘΩŀǊǊŀŎƘŜǊ ƭŜ ǎŀōƭŜ 

dunaire le long du littoral océanique et de le 

déposer au niveau des passes en une multitude 

de bancs dont le plus célèbre est Arguin. Puis le 

vent transfère ce sable des bancs à la plus haute 

dune, la dune du Pilat. Cette montagne de sable 

se déplace vers les terres, ensevelissant ou ren-

dant à la mer les infrastructures humaines 

proches. Les littoraux intra Bassin ne sont pas 

non plus figés. Ils sont transformés, par 

ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭΩŜƴŘƛƎǳŜƳŜƴǘΦ [ŀ submersion 

marineΣ ƭƛŞŜ Ł ƭΩŞƭŞǾŀǘƛƻƴ ŀŎǘǳŜƭƭŜ Řǳ ƴƛǾŜŀǳ ŘŜ ƭŀ 

mer et aux tempêtes, conduit à envisager un 

avenir différent pour ces aménagements à 

ƭΩƛƴǘŜǊŦŀŎŜ ǘŜǊǊŜκƳŜǊΦ 

{ƻǳǎ ƭΩŀŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ƳŀǊŞŜǎΣ ŘΩƛƳƳŜƴǎŜǎ vasières 

émergent, recouvertes de zostères, plantes de 

petits fonds meubles. Ces prairies sous-marines 

nourrissent et abritent toute une chaîne alimen-

taire, aubaine pour les juvéniles de poissons et 

pour les oiseaux sur leur route de migration. Le 

magnétisme du site et sa productivité profitent 

également aux hommes. Ostréiculteurs et pê-

cheurs ont toujours exploité huîtres, poissons, 

seiches et coquillages. Parallèlement, les cita-

dins, principalement de Bordeaux, ont dévelop-

pé les actƛǾƛǘŞǎ ōŀƭƴŞŀƛǊŜǎ ƧǳǎǉǳΩŁ ǳƴ ǇŀǊƻȄȅǎƳŜ 

qui rend la cohabitation conflictuelle en haute 

saison. Ces activités (pêche, ostréiculture et 

balnéaires) ont façonné une identité et une éco-

nomie liées à la mer. Mais face à ce succès et à 

ƭΩŀŦŦƭǳȄ ŘŞƳƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜΣ ŘŜs questions se posent. 

[Ŝǎ ǘǊŀƴǎŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΣ ƭŜǎ 

ƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴǎ ƘǳƳŀƛƴŜǎ ƴΩƻƴǘ-elles pas fragilisé 

les équilibres ? Comment pérenniser les ri-

chesses, continuer à vivre des ressources natu-

relles, à venir profiter des multiples activités 

nautiques Κ /ƻƳƳŜƴǘ ƳŀƛƴǘŜƴƛǊ ƭΩƛŘŜƴǘƛǘŞ ƳŀǊi-

time du Bassin ? Le Parc naturel marin, outil de 

ƎŜǎǘƛƻƴ ƴƻǾŀǘŜǳǊ ŘŜ ƭΩŜǎǇŀŎŜ ƳŀǊƛƴΣ ǆǳǾǊŜǊŀ 

pour répondre à ces questions. Tel est le défi des 

prochaines décennies que devra relever son 

conseil de gestion, composé de représentants 

des acteurs locaux.  

 

  

 

Avant-propos 

 

 

Les mots en couleur dans le texte sont 

définis dans le glossaire, page 64. 
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v¦Ω9{¢-/9 v¦Ω¦b t!w/ b!¢¦w9[ a!wLb ? 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Créé par la loi du 14 avril 2006 (article 334 du code de 

ƭΩenvironnement), le parc naturel marin est un outil 

original qui offre des perspectives nouvelles en ma-

tière de gestion des espaces maritimes. /ΩŜǎǘ ǳƴŜ ŀƛǊŜ 

marine protégée. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

UN OUTIL INTÉGRÉ 
AUX ESPACES MARINS 

[Ωƻǳǘƛƭ ζ parc naturel marin » a été conçu spécifique-

ment pour les espaces marins sur lesquels coexistent 

un patrimoine naturel et culturel remarquable, des 

écosystèmes de qualité et des activités maritimes 

multiples. Il concourt à une gestion cohérente de ces 

ŜǎǇŀŎŜǎΦ [Ŝ ǇŀǊŎ ƴŀǘǳǊŜƭ ƳŀǊƛƴ ƛƴǘŝƎǊŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ 

politiques publiques, ainsi que les outils de protection 

ŘŞƧŁ ŜȄƛǎǘŀƴǘǎΦ Lƭ ǇŜǊƳŜǘ ŘΩŀǾƻƛǊ ǳƴŜ Ǿƛǎƛƻƴ Ŝǘ ǳƴŜ 

gestion globale du milieu marin. 

Lƭ ŜȄƛǎǘŜ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ trois parcs naturels marins en 

France Υ ŎŜƭǳƛ ŘΩLǊƻƛǎŜΣ ŀǳ ƭŀǊƎŜ Řǳ CƛƴƛǎǘŝǊŜΣ ǉǳƛ 

couvre une superficie de 3 500 km², celui de Mayotte 

(près de 70 000 km²) et celui du golfe du Lion (envi-

ron  4 000 km²). 

Cinq ŀǳǘǊŜǎ ǇŀǊŎǎ ǎƻƴǘ Ł ƭΩŞǘǳŘŜΣ ƭŜ ōŀǎǎƛƴ ŘΩ!ǊŎŀŎƘƻƴ 

et son ouvert, les estuaires picards, le golfe normand-

bretonΣ ƭΩŜǎǘǳŀƛǊŜ ŘŜ ƭŀ DƛǊƻƴŘŜ Ŝǘ ŘŜǎ tŜǊǘǳƛǎ ŎƘŀǊŜn-

tais et celui des Glorieuses. 

 

 

 

Parcs ostréicoles sur 

le grand banc 

LES AIRES MARINES PROTÉGÉES 

Les aires marines protégées permettent de gérer 

des espaces délimités en mer, en prenant en 

ŎƻƳǇǘŜ ƭŜ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ƴŀǘǳǊŜƭΣ ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ŘŜǎ 

ŦƻƴŎǘƛƻƴǎ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜǎ Ŝǘ ƭŜǎ ǳǎŀƎŜǎΦ Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘŜ 

concilier la protection du milieu marin avec le 

développement raisonné des activités. 

Lƭ ŜȄƛǎǘŜ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŎŀǘŞƎƻǊƛŜǎ ŘΩŀƛǊŜǎ ƳŀǊƛƴŜǎ ǇǊƻǘé-

gées : les parcs naturels marins, les parcs natio-

naux, les réserves naturelles nationales, les sites 

Natura 2000, les arrêtés de protection de biotope 

et le domaine public maritime affecté au Conser-

vatoire du littoral. 

Depuis juin 2011, de nouvelles catégories sont 

reconnues : les réserves nationales de chasse et de 

faune sauvage, les sites classés au patrimoine 

ƳƻƴŘƛŀƭ Ŝǘ ǊŞǎŜǊǾŜǎ ŘŜ ōƛƻǎǇƘŝǊŜ ŘŜ ƭΩ¦nesco, les 

sites Ramsar et les sites désignés au titre des con-

ventions de mers régionales. 
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UN OUTIL À LA FOIS DE PROTECTION 
ET DE DÉVELOPPEMENT DURABLE 

Un parc naturel marin a pour ambition de répondre à 

trois objectifs fondamentaux : 

¶ la connaissance du milieu marin ;  

¶ la protection du milieu marin ; 

¶ le développement durable des activités ma-

ritimes.  

Ces objectifs se complètent : les activités maritimes, 

dans la plupart des cas, dépendent du bon état éco-

logique du milieu marin. Les usagers, professionnels 

ou de loisirs, sont aussi des observateurs privilégiés 

ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ƳŀǊƛƴ Ŝǘ ƭƛǘǘƻǊŀƭΦ  

Un parc naturel marin a également un rôle de sensibi-

ƭƛǎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘΩŞŘǳŎŀǘƛƻƴ ǇƻǳǊ ǘƻǳǎΦ 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

UNE GOUVERNANCE LOCALE, PAR 
CEUX QUI VIVENT PRÈS DE LA MER 

[ΩÉtat exerce seul son autorité en mer. Un parc natu-

rel marin offre la possibilité à tous les acteurs de 

contribuer aux décisions concernant ƭΩŜǎǇŀŎŜ ƳŀǊƛƴ 

ŀǳ ǎŜƛƴ ŘΩǳƴ ŎƻƴǎŜƛƭ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴΦ 

Ce conseil de gestion est composé de représentants 

des collectivités territoriales concernées, des ges-

ǘƛƻƴƴŀƛǊŜǎ ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ ǇǊƻǘŞƎŞǎΣ ŘŜǎ ǇǊƻŦŜǎǎƛƻƴƴŜƭǎ ŘŜ 

la mer (pêcheurs, conchyliculteurs, industries nau-

tƛǉǳŜǎΧύΣ ŘΩǳǎŀƎŜǊǎ ŘŜ ƭƻƛǎƛǊǎ όǇƭŀƛǎŀƴŎƛŜǊǎΣ ǎǇƻǊǘƛŦǎΣ 

ǇşŎƘŜǳǊǎΣ ŎƘŀǎǎŜǳǊǎΧύΣ ŘΩŀǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴǎ ǆǳǾǊŀƴǘ ǇƻǳǊ 

ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭŀ ŎǳƭǘǳǊŜ ƳŀǊƛǘƛƳŜΣ ŘŜ ǇŜǊǎƻƴƴa-

lités qualifiées intervenant comme experts et des 

ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŘŜ ƭΩ;ǘŀǘΦ !ǳ ǎŜƛƴ ŘŜ ŎŜ ŎƻƴǎŜƛƭ ŘŜ ƎŜǎǘion, 

aucune catégorie représentée ne détient à elle seule 

la majorité. Une recherche de convergence est donc 

la règle. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Biodiversité sous-

marine du Bassin 

/h59 59 [Ω9b±Lwhbb9a9b¢ 
ARTICLE L.334-3 

« Le décret créant un parc naturel marin est 

pris après enquête publique réalisée confor-

mément au chapitre III du titre II du livre I
er

 du 

présent code. Il fixe les limites du Parc, la 

composition de son conseil de gestion et ses 

orientations de gestion. »  

[Ω!D9b/9 59{ !Lw9{ MARINES PROTÉGÉES 

LΩ!ƎŜƴŎŜ ŘŜǎ ŀƛǊŜǎ ƳŀǊƛƴŜǎ ǇǊƻǘŞƎŞŜǎ Ŝǎǘ ǳƴ Şǘŀōƭƛǎǎe-

ment public national dédié à la protection du milieu ma-

rin, placé sous la tutelle du ministère en charge de 

ƭΩécologie, du développement durable, des transports et 

du logement. Ses Ƴƛǎǎƛƻƴǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜǎ ǎƻƴǘ ƭΩŀǇǇǳƛ ŀǳȄ 

politiques publiques pour la création et la gestion des 

ŀƛǊŜǎ ƳŀǊƛƴŜǎ ǇǊƻǘŞƎŞŜǎΣ ƭΩŀƴƛƳŀǘƛƻƴ Řǳ ǊŞǎŜŀǳ ŘŜ ƎŜs-

ǘƛƻƴƴŀƛǊŜǎ ŘΩŀƛǊŜǎ ƳŀǊƛƴŜǎ ǇǊƻǘŞƎŞŜǎ et ƭΩŀǇǇǳƛ ŀǳȄ Ŏƻn-

ventions de mers régionales. 

[Ω!ƎŜƴŎŜ ƎŝǊŜ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ les moyens humains, techniques 

et financiers des parcs naturels marins 

9ƭƭŜ ǾƛǎŜ Ł ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ŘΩǳƴ ǊŞǎŜŀǳ ŎƻƘŞǊŜƴǘ ŘΩŀƛǊŜǎ 

marines protégées dans les eaux sous juridiction française. 

[ΩŞǉǳƛǇŜ ŘŜ ƭŀ Ƴƛǎǎƛƻƴ Ŝǘ ŎŜƭƭŜ Řǳ ŦǳǘǳǊ tŀǊŎ ƴŀǘǳǊŜƭ ƳŀǊƛƴ 

font parǘƛŜ ŘŜ ƭΩ!ƎŜƴŎŜ ŘŜǎ ŀƛǊŜǎ ƳŀǊƛƴŜǎ ǇǊƻǘŞƎŞŜǎΦ 
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POURQUOI UN PARC NATUREL MARIN 
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Une lagune à marée est un bassin peu profond, creu-

ǎŞ ŘŜ ŎƘŜƴŀǳȄ ǉǳƛ ŎŀƴŀƭƛǎŜƴǘ ƭŜǎ ŀǇǇƻǊǘǎ ŘΩŜŀǳ douce, 

Ŝƴ ǇǊƻǾŜƴŀƴŎŜ ŘŜ ƭŀ ǘŜǊǊŜΣ Ŝǘ ƭŜǎ ŀǇǇƻǊǘǎ ŘΩŜŀǳ Ƴa-

rine, en provenance du large. Ces milieux très pro-

ŘǳŎǘƛŦǎΣ ǊƛŎƘŜǎ ŘΩǳƴŜ ōƛƻŘƛǾŜǊǎƛǘŞ ǎǇŞŎƛŦƛǉǳŜΣ ŘƛǎǇa-

raissent partout dans le monde, du fait des aména-

gements humains et de leur exploitation intensive. 

¦ƴƛǉǳŜ ǎǳǊ ƭŜǎ ŎƾǘŜǎ ŦǊŀƴœŀƛǎŜǎΣ ƭŜ ōŀǎǎƛƴ ŘΩ!ǊŎŀŎƘƻƴ 

Ŝǎǘ ƭΩǳƴŜ ŘŜǎ ƭŀƎǳƴŜǎ Ł ƳŀǊŞŜ ŘΩ9ǳǊƻǇŜΦ  

Sa localisation, à mi-ŎƘŜƳƛƴ ŜƴǘǊŜ ƭŜ ƴƻǊŘ ŘŜ ƭΩ9ǳǊƻǇŜ 

occidentale Ŝǘ ƭΩ!ŦǊƛǉǳŜ, fait de ses habitats produc-

tifs une halte privilégiée pour les oiseaux migrateurs, 

ŀƛƴǎƛ ǉǳΩǳƴŜ ȊƻƴŜ ŘŜ frayère et de nourricerie pour 

les poissons et les ƛƴǾŜǊǘŞōǊŞǎ ƳŀǊƛƴǎ όǎŜƛŎƘŜǎΧύΦ 

Plus vaste site marin abrité entre ƭΩŜǎǘǳŀƛǊŜ ŘŜ ƭŀ 

Gironde et Hendaye, territoire très attractif avec ses 

paysages singuliers, le bŀǎǎƛƴ ŘΩ!ǊŎŀŎƘƻƴ ŀŎŎǳŜƛƭƭŜ 

une population croissante. Ces dernières années, les 

ǳǎŀƎŜǎ ǊŞŎǊŞŀǘƛŦǎ ǎΩȅ ǎƻƴǘ ŦƻǊǘŜƳŜƴǘ ƛƴǘŜƴǎƛŦƛŞǎΣ ƴo-

tamment en haute saison. 

La valeur de ses écosystèmes, les pressions aux-

quelles ils sont soumis et le confinement du site font 

Řǳ ōŀǎǎƛƴ ŘΩ!ǊŎŀŎƘƻƴ Ŝǘ ŘŜ ǎƻƴ ƻǳǾŜǊǘ ƭŜ ǎƛŝƎŜ ŘŜ 

forts enjeux environnementaux. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Chevalier 

gambette 

Vasières à marée basse, 

chenal du Teychan 
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UN FONCTIONNEMENT 
NATUREL SINGULIER 

[ΩƻǊƛƎƛƴŀƭƛǘŞ ŘΩǳƴŜ ƭŀƎǳƴŜ Ł ƳŀǊŞŜ 

[Ŝ ōŀǎǎƛƴ ŘΩ!ǊŎŀŎƘƻƴ Ŝǎǘ ǎƻǳƳƛǎ Ł ǳƴ ŦƭǳȄ ŘΩŜŀǳ 

ŘƻǳŎŜ Ŝǘ Ł ǳƴ ŦƭǳȄ ŘΩŜŀǳ ǎŀƭŞŜΦ [Ŝǎ ŦƭǳȄ ŘΩŜŀǳ ŘŜ ƳŜǊΣ 

liés à la marée, sont très largement prépondérants en 

ǾƻƭǳƳŜΦ [Ŝǎ ŀǇǇƻǊǘǎ ŘΩŜŀǳ ŘƻǳŎŜ ǎƻƴǘ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜƳŜƴǘ 

dus à la Leyre, qui se jette dans le Bassin. 

Ces mouvements font varier les conditions de vie, 

Řŀƴǎ ƭŜ ǘŜƳǇǎ Ŝǘ Řŀƴǎ ƭΩŜǎǇŀŎŜΣ Ŝƴ ŦƻƴŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ 

fréquence de renouvellement des eaux dans le Bas-

sin, de la force des courants, de la profondeur, de la 

durée ŘΩexondationΧ [Ŝǎ ƳƻǳǾŜƳŜƴǘǎ ŘŜ ǎŀōƭŜ Ŝǘ ŘŜ 

vase sont générés par les courants de marée. La 

houle et le vent participent également à la variabilité 

des habitats. 

[Ŝ ŦƻƴŘ ŘΩǳƴŜ ƭŀƎǳƴŜ Ł ƳŀǊŞŜ Ŝǎǘ ǎƻǳƳƛǎ Ł ǳƴ ǇƘé-

nomène de comblement naturel. Il en résulte la for-

mation de marais maritimes, milieux très riches et 

productifs, qui participent à la richesse de tout 

ƭΩŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜΦ 

 

Une position stratégique 

La position géographique particulière du Bassin con-

tribue également à sa biodiversité. 

Il est en effet situé au centre du golfe de Gascogne. 

La position médiane de celui-Ŏƛ Řŀƴǎ ƭΩƘŞƳƛǎǇƘŝǊŜ 

nord et ses caractéristiques océanographiques en 

font  une  zone  de  transition  entre  les  espèces  des  

 

 

 

eaux tempérées froides et celle des eaux tempérées 

chaudes, qui se déplacent du nord au sud, en fonc-

ǘƛƻƴ ŘŜǎ ǾŀǊƛŀǘƛƻƴǎ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜǎΦ /ΩŜǎǘ ŘƻƴŎ ǳƴ ǎƛǘŜ 

stratégique pour observer les évolutions du milieu 

océanique, en lien avec le changement global. Au 

ŎƻǳǊǎ ŘŜ ƭŀ ŘŜǊƴƛŝǊŜ ŘŞŎŜƴƴƛŜΣ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ 

effectifs de balistes, poissons des eaux tempérées 

chaudes, a ainsi été constatée dans le Bassin, tandis 

que le fulmar boréal, oiseau des zones marines plus 

froideǎΣ ǎΩȅ Ŝǎǘ ǊŀǊŞŦƛŞΦ 

 

tŀǊ ŀƛƭƭŜǳǊǎΣ ƭŜ .ŀǎǎƛƴ ǎΩƻǳǾǊŜ ǎǳǊ ƭŜ plateau continen-

tal prolongé, vers le large, par le talus continental 

puis par la plaine abyssale. Les courants océaniques 

du golfe de Gascogne favorisent le développement 

ŘΩǳƴŜ ŎƘŀƞƴe alimentaire riche et variée au niveau du 

talus, notamment au niveau du canyon du cap Ferret 

où se regroupent en quantités importantes des pois-

sons, oiseaux et mammifères marins. Certains pénè-

trent occasionnellement dans le Bassin. De nom-

breuses espèces de poissons pondent au niveau du 

ǘŀƭǳǎΦ [ŜǳǊǎ ƧǳǾŞƴƛƭŜǎ ƳƛƎǊŜƴǘ ǾŜǊǎ ƭΩŜǎǘΣ ƎŀƎƴŀƴǘ ƭŜǎ 

vasières du plateau. Un grand nombre de ces jeunes 

Ǉƻƛǎǎƻƴǎ ǇŞƴŝǘǊŜ ŜƴǎǳƛǘŜ Řŀƴǎ ƭŀ ƭŀƎǳƴŜ ǉǳΩƛƭǎ ǳǘƛƭi-

sent comme nourricerie, même si la dynamique pré-

cise de ce phénomène reste à déterminer. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Inscription de la lagune dans le 

fonctionnement océanique du 

golfe de Gascogne  lagune 
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UN MILIEU FAÇhbb; t!w [ΩIhaa9 

!ǳ Ŧƛƭ Řǳ ǘŜƳǇǎΣ ƭΩŜǎǇŀŎŜ ƴŀǘǳǊŜƭ Řǳ ōŀǎǎƛƴ 

ŘΩ!ǊŎŀŎƘƻƴ ŀ ŞǘŞ Ŧŀœƻƴƴé et ŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŞ ǇŀǊ ƭΩƘƻƳƳŜΦ 

Au XVIII
e
 siècle, de vastes opérations de boisement 

des dunes furent entreprises pour fixer le sable et 

protéger les villages. LΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ǇƭŀƛƴŜǎ 

marécageuses sablonneuses par un réseau de fossés 

a ensuite ŦŀǾƻǊƛǎŞ ƭΩŜȄtension de ces boisements et la 

plantation des pins maritimes. Ce drainage a profité à 

ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ǉǳƛ ŀ ŀŎŎƻƳǇŀƎƴŞ ƭŜ développement 

ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ ƭƛŞ Ł ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ Řǳ ōƻƛǎ, au transport 

maritime, à la pêche puis à ƭΩƻǎǘǊŞƛŎǳƭǘǳǊŜΦ 

La troisième période de grands travaux a consisté, au 

milieu du XIX
e
 siècle, à construire des domaines endi-

gués et donc à poldériser dΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜs surfaces sur 

le domaine public maritime. La voie ferrée, les infras-

tructures liées au développement du tourisme de 

masse, lΩƛƴǎǘŀƭlation des parcs à huîtres et lΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ 

ŘŜ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ōƻǊŘŜƭŀƛǎŜ ƻƴǘ achevé de modeler 

les paysages actuels. Forêt, pêche et ostréiculture, 

construction navale et activités balnéaires restent les 

ǇƛƭƛŜǊǎ ŀŎǘǳŜƭǎ ŘŜ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜΦ 

Ces transformations onǘ ǇŜǊƳƛǎ ƭΩŜǎǎƻǊ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ 

et démographique du Bassin. Mais elles ont conduit à 

une modification de son fonctionnement écologique. 

Sans une action de préservation de sa spécificité 

lagunaire, le site court un risque inéluctable de bana-

lisation. 

 

 Écluse et bassins piscicoles 

au domaine de Certes 
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DES MESURES DE PROTECTION 
À INTÉGRER 

En réponse au développement des activités, aux 

ŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘǎ Ŝǘ Ł ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴΣ ǳƴŜ ǇǊƛǎŜ ŘŜ Ŏƻƴs-

cience a émergé dès les années 1970 pour protéger 

les écosystèmes remarquables du Bassin et du littoral 

océanique. 

Elle a conduit à la naissance de la Réserve naturelle 

ƴŀǘƛƻƴŀƭŜ Řǳ ōŀƴŎ ŘΩ!ǊƎǳƛƴΣ Ŝƴ мфт2 pour protéger 

ǳƴŜ ŎƻƭƻƴƛŜ ŘŜ ǎǘŜǊƴŜǎ ŎŀǳƎŜƪ ǉǳƛ ǾŜƴŀƛǘ ŘŜ ǎΩȅ ƛƴǎǘŀl-

ler. Cette colonie est devenue en quelques années la 

plus grande ŎƻƭƻƴƛŜ ŘΩEuropeΣ Ŝǘ ǎΩŜǎǘ ŜƴǊƛŎƘƛŜ 

ŘΩŀǳǘǊŜs espèces (huîtrier pie, gravelot à collier inter-

ǊƻƳǇǳΧύ. 

Le Parc ornithologique du Teich, la partie deltaïque 

du Parc naturel régional des Landes de Gascogne, la 

Réserve naturelle nationale des prés salés ŘΩ!Ǌŝǎ et 

de Lège-Cap Ferret ainsi que plus de dix sites acquis 

par le Conservatoire du littoral contribuent égale-

ment à la protection des espèces et de leurs habitats. 

Pourtant, les efforts accomplis pour protéger et res-

taurer chacun de ces sites classés ne garantissent pas 

ƭŜ ōƻƴ ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜƴǎemble de la lagune, du 

fait de la fragmentation de ces espaces protégés. 

[ΩŞǘŜƴŘǳŜ ŘΩǳƴ ǇŀǊŎ ƴŀǘǳǊŜƭ ƳŀǊƛƴ ǇŜǊƳŜǘ ǳƴŜ Ǿƛǎƛƻƴ 

globale, nécessaire pour prendre en compte les mul-

tiples interactions entre les sites intra Bassin, la la-

gune et la zone océanique proche.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Également outil intégrateur, il vise à concilier protec-

tion du patrimoine naturel et développement durable 

des activités maritimes. 

Dédié au milieu marin, le parc peut toutefois, à tra-

vers sa politique de gestion, prendre en compte les 

enjeux des milieux littoraux et du bassin versant, 

ŜǎǎŜƴǘƛŜƭǎ Ł ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ŘŜ ŎŜǘǘŜ 

ƭŀƎǳƴŜΣ Ł ƭΩƛƴǘŜǊŦŀŎŜ ŜƴǘǊŜ ǘŜǊǊŜ Ŝǘ ƳŜǊΦ 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Divers aménagements, digues et lacs de tonne, 

morcelant les habitats naturels à Biganos  [Ŝ ŘŜƭǘŀ ŘŜ ƭŀ [ŜȅǊŜ Ŝǎǘ ǳƴŜ ȊƻƴŜ ŘΩƛƴǘŜǊŦŀŎŜ ŜƴǘǊŜ ǘŜǊǊŜ Ŝǘ 

mer. Il couvre à la fois les intérêts patrimoniaux pour la faune 

et pour la flore terrestre et marine et pour les paysages. La 

ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŘŞǇŜƴŘ Ł ƭŀ Ŧƻƛǎ Řǳ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ ŘŜ ƭŀ [ŜȅǊe 

Ŝǘ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ƳŀǊƛƴΦ Le delta est inclus dans le 

périmètre du Parc naturel régional des Landes de Gascogne. 

Le delta contribue aussi au fonctionnement écologique du 

domaine marin du Bassin et le Parc naturel marin demeure 

ŎƻƳǇŞǘŜƴǘ ǇƻǳǊ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ Ŝǘ ƭΩŀƴƛƳŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƛǘŜ bŀǘǳǊŀ нллл 

en mer qui inclut une partie du delta. 

Le Parc naturel régional et le futur Parc naturel marin se sont 

ŜƴƎŀƎŞǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŜǎ ŘΩǳƴŜ ŎƻƭƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ǉǳƛ ŦŜǊŀ ƭΩƻōƧŜǘ 

ŘΩǳƴŜ ŎƻƴǾŜƴǘƛƻƴ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ǇŀǊǘŜƴŀǊƛŀǘΦ Une lettre 

ŘΩŜƴƎŀƎŜƳŜƴǘ ŎƻƳƳǳƴ Ŝǎǘ ƛƴǎŞǊŞŜ Řŀƴǎ ƭŜ ŘƻŎǳƳŜƴǘ ŘŜ 

Chartes du Parc naturel régional et dans le document  « ri-

ŎƘŜǎǎŜ ŘŜ Χ patrimoine naturel » du Parc naturel marin. 
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COMMENT CRÉER UN PARC NATUREL MARIN ? 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

UNE DÉMARCHE PARTICIPATIVE 

tƭŀŎŞŜ ǎƻǳǎ ƭΩŀǳǘƻǊƛǘŞ Řǳ ǇǊŞŦŜǘ ƳŀǊƛǘƛƳŜ ŘŜ 

ƭΩ!ǘƭŀƴǘƛǉǳŜ Ŝǘ Řǳ préfet de Région Aquitaine, préfet 

de la Gironde, par arrêté ministériel du 31 décembre 

нллфΣ ǳƴŜ Ƴƛǎǎƛƻƴ ŘΩŞǘǳŘŜ ŀ ŞǘŞ ƳƛǎŜ Ŝƴ Ǉƭŀce par 

ƭΩ!ƎŜƴŎŜ ŘŜǎ ŀires marines protégées à Arcachon, en 

féǾǊƛŜǊ нлмлΦ {ƻƴ ǊƾƭŜ Ŝǎǘ ŘΩŞǘǳŘƛŜǊ ƭŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŘŜ 

ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ǇŀǊŎ ƴŀǘǳǊŜƭ ƳŀǊƛƴ ǎǳǊ ƭŜ ōŀǎǎƛƴ 

ŘΩ!ǊŎŀŎƘƻƴ Ŝǘ ǎƻƴ ƻǳǾŜǊǘ, Ŝǘ ŘΩŀƴƛƳŜǊ ƭŀ concertation 

avec les acteurs de la mer (ostréiculteurs, pêcheurs, 

usagers de loisirs, chasseurs, élus locaux, scienti-

ŦƛǉǳŜǎΣ ƎŜǎǘƛƻƴƴŀƛǊŜǎ ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ ǇǊƻǘŞƎŞŜǎΣ ŀǎǎƻŎƛa-

ǘƛƻƴ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΧύ. 

 

UN PROJET NÉ DE  
[Ω;/h¦¢9 a¦¢¦9[[9 

[ŀ ŎƻƴŎŜǊǘŀǘƛƻƴ ŀǾŜŎ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŀŎǘŜǳǊǎ ǎΩŜǎǘ 

faite sous plusieurs formes : entretiens bilatéraux, 

réunions publiques d'information et d'échanges, 

ateliers thématiques, groupes de travail, comités de 

concertation et enfin ou séminaire de restitution. 

Elle a permis à la mission de dresser un état des lieux 

du patrimoine naturel, culturel et des activités liées à 

ƭŀ ƳŜǊΣ Ŝǘ ŘΩƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊ ƭŜǎ ŜƴƧŜǳȄ ǎǇŞŎƛŦƛǉǳŜǎ Ł ƭΩŜǎǇŀŎŜ 

marin  en  ǎΩŀǇǇǳȅŀƴǘ  sur  les  connaissances scienti- 

 

 

 

ques ŜȄƛǎǘŀƴǘŜǎΣ ŎƻƳǇƭŞǘŞŜǎ ǇŀǊ ŘŜǎ ŘƛǊŜǎ ŘΩŀŎǘŜǳǊǎΣ 

des enquêtes et des études complémentaires. 

Les entretiens bilatéraux, les ateliers thématiques et 

les groupes de travail ont aidé à proposer des orien-

tations de gestion pour le futur Parc naturel marin sur 

ƭŜ ōŀǎǎƛƴ ŘΩ!ǊŎŀŎƘƻƴ Ŝǘ ǎƻƴ ƻǳǾŜǊǘΦ 

Le périmètre concerné par ces orientations a été 

délimité. La composition du conseil de gestion a été 

élaborée de façon à représenter la diversité des ac-

teurs et les compétences nécessaires pour la réalisa-

tion du plan de gestion. Les trois éléments constitu-

ǘƛŦǎ ŘΩǳƴ ǇŀǊŎ ƴŀǘǳǊŜƭ ƳŀǊƛƴ όƻǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴΣ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜ Ŝǘ 

ŎƻƴǎŜƛƭ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴύ Ŧƻƴǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴŜ ŜƴǉǳşǘŜ Ǉu-

blique. 

Cette concertation a rassemblé plus de 235 per-

sonnes et 148 organismes. 

[ŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ tarc naturel marin permettra 

aux acteurs locaux de disposer de moyens pour 

ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ǳƴŜ ǾŞǊƛǘŀōƭŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ƛƴǘé-

ƎǊŀƴǘ ƭŀ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ƳŀǊƛƴ 

et les usages, de façon durable et solidaire.  

Phare du 

Cap Ferret 

 

Atelier de travail sur la biodiversité, 

14 septembre 2010 au Teich 
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QUELS SONT LES ENJEUX NATURELS ? 
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ÉCOSYSTÈMES : 
DES INTERACTIONS ENTRE MILIEUX CHANGEANTS 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

[Ŝ ōŀǎǎƛƴ ŘΩ!ǊŎŀŎƘƻƴ Ŝǎǘ ǳƴŜ ƳƻǎŀƠǉǳŜ 

ŘΩŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜǎ Ŝƴ ǇŜǊǇŞǘǳŜƭƭŜ ŞǾƻƭǳǘƛƻƴΣ Ł ƭΩƛƴǘŜǊŦŀŎŜ 

entre terre et mer. 

 

VASIÈRES À HERBIERS 

Habitat naturel protégé au titre de la directive euro-

péenne Natura 2000 (Habitats-Faune-Flore), les her-

biers à zostères, zostères naines, Zostera noltii, et 

zostères marines, Zostera marina, sont également 

classés « habitats menacés et/ou en déclin » au titre 

de la convention Ospar. 

Par sa ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜΣ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ƘŜǊōƛŜǊǎ Ł ȊƻǎǘŝǊŜǎ 

ƴŀƛƴŜǎ Řǳ ōŀǎǎƛƴ ŘΩ!ǊŎŀŎƘƻƴ Şǘŀƛǘ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞ ŎƻƳƳŜ 

ƭŜ Ǉƭǳǎ ǾŀǎǘŜ ŘΩ9ǳǊƻǇŜ Ŝƴ мффлΦ 5ŜǇǳƛǎ, ƛƭ ƴΩŀ ŎŜǎǎŞ ŘŜ 

ǊŞƎǊŜǎǎŜǊ Ŝƴ ǎǳǊŦŀŎŜ Ŝǘ Ŝƴ ŘŜƴǎƛǘŞΣ ǎŀƴǎ ǉǳŜ ƭΩƻƴ 

sache si cette régression est due aux activités hu-

maines, à un phénomène naturel ou à leurs actions 

conjuguées. 

Les herbiers à zostères jouent un rôle fondamental 

Řŀƴǎ ƭŜ ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜ ƭŀƎǳƴŀƛǊŜΦ Lƭǎ 

piègent les particules en suspension, ce qui atténue la 

turbidité  ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǘ ǇŜǊƳŜǘ Ł ƭŀ ƭǳƳƛŝǊŜ de pénétrer 

plus profondément. 

 

Lƭǎ ǎŜǊǾŜƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ ŀǳȄ ƧǳǾŞƴƛƭŜǎ ŘŜ 

ƴƻƳōǊŜǳǎŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ όǎŜƛŎƘŜΣ ŘƻǊŀŘŜΣ ƳǳƎŜΧύΣ Ł ǳƴŜ 

faune spécifique, comme les hippocampes, et de 

ȊƻƴŜ ŘΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴΣ Ł ƳŀǊŞŜ ōŀǎǎŜΣ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ƻƛǎŜŀǳȄ 

limicoles. Enfin, ils jouent un rôle-clé de production 

de matière végétale, à la base de la chaîne alimen-

taire. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

tǊŞǎ ǎŀƭŞǎ ŘΩ!Ǌŝǎ Ŝǘ ŘŜ Lège-Cap 

Ferret, au rythme des marées 

Ponte de seiches sur 

des zostères marines 
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LE COMPLEXE DUNES OCÉANES 
ET PASSES 

La houle atlantique, en se brisant sur les dunes 

océanes, leur arrache du sable et le transfère, vers le 

ǎǳŘΣ ƭŜ ƭƻƴƎ ŘŜ ƭŀ ǇǊŜǎǉǳΩƞƭŜ Řǳ Cap Ferret formant, au 

ƴƛǾŜŀǳ ŘŜ ƭΩƻǳǾŜǊǘ Řǳ .ŀǎǎƛƴΣ ŘŜǎ ōŀƴŎǎ ŘŜ sable en 

perpétuel déplacement. 

Le mécanisme des ƳŀǊŞŜǎ Ŝǘ ƭŜ ŦƭǳȄ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ 

créent des courants. Leurs forces creusent des che-

naux profonds, les passes, ŜƴǘǊŜǘŜƴŀƴǘ ƭΩƻǳǾŜǊǘǳǊŜ Řǳ 

Bassin vers le large. Artères vitales pour la lagune, ces 

passes assurent ƭŜ ǊŜƴƻǳǾŜƭƭŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳΣ ŘŜǳȄ Ŧƻƛǎ 

par jour, au rythme des marées. Elles jouent aussi un 

rôle de corridor pour de nombreuses espèces ma-

rines. 

[ΩƻǳǾŜǊǘ Řǳ .ŀǎǎƛƴΣ ǎǳǊ ƭŜ ǇƭŀǘŜŀǳ ŎƻƴǘƛƴŜƴǘŀƭΣ Ŝǎǘ ǳƴŜ 

zone de regroupement potentiel pour les mammi-

fères marins (phoque veau marin, marsouin commun, 

graƴŘ ŘŀǳǇƘƛƴΧύ Ŝǘ ŘŜ ǇŀǎǎŀƎŜ ŘŜ ǘƻǊǘǳŜǎΣ ƴƻǘŀm-

ment la tortue caouanne. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

MARAIS MARITIMES OU PRÉS SALÉS 

La sédimentation active en fond de baie est une autre 

particularité de la dynamique des lagunes à marée. 

{Ωȅ ŀŎŎǳƳǳƭŜƴǘ Ŝƴ ŜŦŦŜǘ ŘŜǎ ƭƛƳƻƴǎΣ ƳƛƴŞǊŀǳȄ ƻǳ 

organiques, provenant à la fois des bassins versants, 

du large et de la lagune elle-même. 

Ce substrat meuble est colonisé par une végétation 

spécifique ǉǳƛ ǎΩƻǊƎŀƴƛǎŜ selon un gradient de salinité 

et donne naissance à des paysages originaux. 

¢ƻǳǘŜ ƭŀ ŎƾǘŜ ƻǊƛŜƴǘŀƭŜΣ ŘΩ!Ǌŝǎ Ł [ŀƴǘƻƴΣ et toute la 

côte sud du Bassin, de Biganos à La Teste de Buch, 

sont ainsi bordées de marais maritimes. Ils sont pro-

longés, côté terrestre, par des zones humides. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

/Ŝǘ ŜƴǎŜƳōƭŜ ŘΩŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜǎ ƳŀǊƛƴǎ Ŝǘ ǘŜǊǊŜǎǘǊŜǎ 

constitue une zone tampon contre la submersion 

marine. Les marais maritimes jouent également un 

rôle important ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ŘŜ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘ 

provenant du bassin versant, et de recyclage de la 

matière organique nécessaire à la vie du Bassin. 

/Ŝǎ ƳŀǊŀƛǎ ǎƻƴǘ ŀǳǎǎƛ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ ŘŜ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ 

ǇŀǘǊƛƳƻƴƛŀƭŜǎ ǘŜǊǊŜǎǘǊŜǎΣ ǘŜƭƭŜǎ ƭŜ Ǿƛǎƻƴ ŘΩ9ǳǊƻǇŜΣ ƻǳ 

aquatiquesΣ ŎƻƳƳŜ ƭΩŀƴƎǳƛƭƭŜ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ŘŜ ƴƻƳōǊŜǳȄ 

ƧǳǾŞƴƛƭŜǎ ŘŜ Ǉƻƛǎǎƻƴǎ όǎƻƭŜΣ ŦƭŜǘΣ ŘƻǊŀŘŜΣ ŎƛǾŜƭƭŜΧύΦ Lƭǎ 

hébergent en outre des passereaux, dont le gorge-

bleue à miroir blanc. Ils peuvent aussi servir de repo-

ǎƻƛǊ ŀǳȄ ƻƛǎŜŀǳȄ ŘΩŜŀǳΦ 

Poldérisée par endroits, endiguée parfois, cette cein-

ture jadis continue est désormais fragmentée. Les 

ŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜǎ ǎΩŜƴ ǘǊƻǳǾŜƴǘ ŦǊŀƎƛƭƛǎŞǎ Ŝǘ ƭŜǳǊ ǊƾƭŜ ŞŎo-

logique est amoindri, ce qui affecte la qualité envi-

ronnementale du Bassin.  
Vue aérienne depuis la dune 

du Pilat sur la passe sud, le 

ōŀƴŎ ŘΩ!ǊƎǳƛƴ Ŝǘ ƭΩƻŎŞŀƴΦ 

aŀǊŀƛǎ ƳŀǊƛǘƛƳŜ ǎǳǊ ƭΩƞƭŜ ŀǳȄ ƻƛǎŜŀǳȄ 
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LE DELTA DE LA LEYRE 

La Leyre, fleuve côtier, forme à son débouché dans le 

ōŀǎǎƛƴ ŘΩ!ǊŎŀŎƘƻƴ ǳƴ ŘŜƭǘŀ surnommé « la petite 

Camargue ». 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

5ŀƴǎ ŎŜǘ ŜǎǇŀŎŜ Ł ƭΩƛƴǘŜǊŦŀŎŜ ŜƴǘǊŜ ǘŜǊǊŜ Ŝǘ ƳŜǊ 

ǎΩŞǘŀƎŜΣ ŘΩŀƳƻƴǘ Ŝƴ ŀǾŀƭ, une mosaïque de prairies et 

de boisements inondables, dΩespaces endigués, de 

roselières, de prés salés fragmentés de lacs de tonne  

 

de bancs sableux et de vasières. Ceux-ci sont sillon-

nés de nombreux chenaux, ou esteys.  

 

Une faune et une flore originales ǎΩȅ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƴǘΣ 

dont la diversité répond à celle des conditions physi-

co-chimiques des lieux (campagnol amphibie et vison 

ŘΩ9ǳǊƻǇŜΣ avifaune très diversifiée, anguilles et lam-

ǇǊƻƛŜǎΧύ. 

[Ŝ ŘŜƭǘŀ ǎŜǊǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŘŜ ȊƻƴŜ ŘΩŜȄǇŀƴǎƛƻƴ ŘŜǎ 

crues. Mais il voit auƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ǎŜǎ ŦƻƴŎǘƛƻƴǎ ŞŎƻƭo-

giques et hydrologiques menacées.  

[ΩŀōŀƴŘƻƴ ŘŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ǘǊŀŘƛǘƛƻƴƴŜƭƭŜǎ ŘŜ ǇŃǘǳǊŀƎŜ 

ainsi que les travaux sur les berges ont conduit à la 

prolifération de plantes telles le faux cotonnier, Bac-

charis halimifolia, Ŝǘ Ł ƭΩŀǎǎŝŎhement des marais 

maritimes. Cet atterrissement progressif diminue son 

rôle écologique de frayère et limite les remontées de 

poissons amphihalins (civelle, lamproie). 

5ŜǇǳƛǎ ǳƴŜ ǉǳƛƴȊŀƛƴŜ ŘΩŀƴƴŞŜǎΣ ƭŜǎ ǇǊŞƭŝǾŜƳŜƴǘǎ 

ŎǊƻƛǎǎŀƴǘǎ ŘΩŜŀǳ ǇƻǳǊ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ƻƴǘ par ailleurs fait 

ŎƘǳǘŜǊ ƭŜ ŘŞōƛǘ Řǳ ŦƭŜǳǾŜ Ł ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜΦ hǊΣ ŎŜ ŦƭǳȄ 

ŘΩŜŀǳ ŘƻǳŎŜ ǉǳƛ ǎŜ ŘŞǾŜǊǎŜ Řŀƴǎ ƭŀ ƭŀƎǳƴŜ ǾƛŜƴǘ ǊŜn-

forcer les courants de jusant (marée descendante), et 

permet un « auto-dragage » des passes. Ce flux per-

ƳŜǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŘΩŜƴǘǊŜǘŜƴƛǊ ŘŜs chenaux assurant 

ƭΩŀǊǊƛǾŞŜ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ƻŎŞŀƴƛǉǳŜǎ ƧǳǎǉǳΩŀǳ ŘŜƭǘŀΦ {ŀƴǎ ŎŜ 

ǇƘŞƴƻƳŝƴŜΣ ƭΩŀŎŎǳƳǳƭŀǘƛƻƴ Řǳ ǎŀōƭŜ ŀǊǊŀŎƘŞ ŀǳȄ 

dunes océanes par la houle atlantique risque de faire 

ǇŜǊŘǊŜ ŀǳ .ŀǎǎƛƴ ǎƻƴ ŘŞōƻǳŎƘŞ ǾŜǊǎ ƭΩƻŎŞŀƴΦ [ŀ ƭa-

gune perdrait alors son caractère maritime. 

 

Delta de la Leyre 
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[ΩÎLE AUX OISEAUX : 
LE COEUR DU BASSIN 

Cet îlot de prés salés, émergeant à peine à marée 

ƘŀǳǘŜΣ ǎΩŀƎǊŀƴŘƛǘΣ Ł ƳŀǊŞŜ ōŀǎǎŜΣ ŘΩƛƳƳŜƴǎŜǎ Ǿa-

ǎƛŝǊŜǎ ǊŜŎƻǳǾŜǊǘŜǎ ŘΩƘŜǊōƛŜǊǎΦ ¦ƴ ƭŀōȅǊƛƴǘƘŜ ŘΩŜǎǘŜȅǎ 

ŦŀœƻƴƴŜ ǳƴ ǇŀȅǎŀƎŜ ǘƻǊǘǳŜǳȄΣ ǇƻƴŎǘǳŞ ŘΩǳƴŜ ǘǊŜn-

taine de lacs de tonne. 

{ƛǘǳŞ ŀǳ ŎŜƴǘǊŜ Řǳ .ŀǎǎƛƴΣ ƭΩƞƭŜ ŀǳȄ oiseaux influence 

sa courantologie en séparant le flux entrant en divers 

chenaux. Cette influence sur la circulation hydrolo-

gique générale détermine également des conditions 

de vie Ł ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ ŘŜ ƭΩƞƭŜΣ qui en font un lieu très 

productif. Les vasières constituent une zone privilé-

ƎƛŞŜ ŘΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀǾƛŦŀǳƴŜ ƭƛƳƛŎƻƭŜ Ŝǘ ŘΩƻƛŜǎΣ Ł 

marée basse. La majorité des parcs ostréicoles y est 

aussi installéeΦ [Ŝ ƴƻǊŘ ŘŜ ƭΩƞƭƻǘ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ǇŀǊ ŀƛƭƭŜǳǊǎ 

une réserve de pêche pour la palourde. 

 

La préservation de cette mosaïque  

ŘΩŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜǎ Ŝǘ ŘŜ ƭŜǳǊ ōƻƴƴŜ ǎŀƴǘŞ ŞŎƻƭo-

ƎƛǉǳŜ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ƭΩǳƴ ŘŜǎ ŜƴƧŜǳȄ ƳŀƧŜǳǊǎ Řǳ Ǉa-

trimoine naturel et paysager. 

[ΩƛƴǘŜǊŘŞǇŜƴŘŀƴŎŜ ŘŜǎ ŎƻƳǇƻǎŀƴǘŜǎ ƳŀǊƛƴŜǎΣ 

saumâtres et terrestres nécessite une vision 

globale et une gestion intégrée que le futur 

Parc naturel marin pourra apporter. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

Cabanes ostréicoles sur 

ƭΩƞƭŜ ŀǳȄ ƻƛǎŜŀǳȄ 






































































































